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Accès au crédit automobile 

COP28 

Société 

Ecobank Togo et STAM SASU signent un partenariat stratégique 

Faure Gnassingbé assiste à 
l’ouverture des travaux à Dubaï

Victoire Tomégah-Dogbé a échangé avec le président de Canal +

La Société togolaise d’automobile et de maintenance 
(STAM SASU), et Ecobank Togo ont signé le mercredi 
29 novembre 2023 à Lomé, un partenariat stratégique 
pour favoriser le crédit automobile au Togo.

Examiner le premier bilan mondial (Premier Global Stockage) en vue d’une évaluation 
complète des progrès enregistrés depuis l’Accord de Paris, conclu en 2015 lors de la 
COP21 qui fixe comme priorité une limitation de la hausse de la température mondiale 
à 1,5°C, c’est le but visé par la 28ème Conférence des parties sur le climat (COP28), 
dont les travaux ses sont ouverts le 1er décembre 2023 à Dubaï aux Emirats arabes 
unis, en présence du Président de la République, Faure Essozimna Gnassingbé.

La Cheffe du gouvernement Victoire Tomégah-Dogbé, 
s’est entretenue le jeudi 30 novembre dernier à Lomé, avec 
le président de Canal+ international, Jacques Dupuy.

Les documents qui ont 
été paraphé par Eusèbe 
Afoutou, directeur ju-

ridique d’Ecobank Togo et 
Looky Tchapo, Président de 
STAM SASU, donnent un 
accès privilégié aux clients 
de la STAM SASU, de béné-
ficier à des services de crédit 
bancaire, de leasing, et d’as-
surance fournis par Ecobank 
Togo pour couvrir tous les as-
pects liés à la mobilité.
A travers ce partenariat, les 
salariés et les PME/PMI ont 

désormais la possibilité d’ac-
quérir un véhicule neuf.
Ainsi, Ecobank Togo s’en-
gage à offrir des prêts pouvant 
atteindre jusqu’à 50 millions 

de FCFA, avec des conditions 
avantageuses et une durée 
maximale de remboursement 
de 72 mois pour les particu-

liers et 60 mois pour les per-
sonnes morales. 
A en croire Eusèbe Afoutou, 
directeur juridique d’Eco-

bank Togo, représentant Sou-
leymane Touré, Directeur 
Général d’Ecobank Togo, 
démontre le rôle important 
que joue l’institution dans le 
financement de l’économie 
togolaise.
« Nous mettons en œuvre 
notre expertise pour rendre 
la mobilité plus accessible 
grâce à des solutions de finan-
cement flexibles et compéti-
tives. A travers ce nouveau 
partenariat, nous contribuons 
à l’amélioration des condi-
tions de vie des populations 
et au développement des en-
treprises. Ceci est, sans aucun 
doute, une nouvelle démons-
tration du rôle important que 
nous jouons dans le finance-
ment de l’économie togolaise 

» a-t-il indiqué.
« Notre vision commune est 
d’offrir à chaque client bien 
plus qu’un véhicule, mais un 
accompagnement personnali-
sé avec notre partenaire Eco-
bank Togo » a déclaré Looky 
Tchapo, Président de STAM 
SASU.
Concessionnaire automobile 
de premier plan, la Société 
togolaise d’automobile et de 
maintenance (STAM SASU), 
commercialise une vaste 
gamme de véhicules neufs 
notamment berlines, crosso-
vers, SUV, pick-up et bus et 
bien d’autres, et offre à ses 
clients un large choix pour ré-
pondre à leurs besoins.

Trois événements por-
tant respectivement 
sur le bilan mondial de 

l’adaptation, les moyens de 
mise en œuvre et le bilan de 
l’atténuation marqueront les 

travaux de cette rencontre in-
ternationale.
Pour les intervenants, la mo-
bilisation des chefs d’Etat 
et de gouvernement à cette 
conférence, est la preuve de 
leur détermination à s’inscrire 
dans une dynamique unitaire 

pour une lutte efficace contre 
le changement climatique. 
Ils ont félicité les leaders des 
parties prenantes qui parti-
cipent à cette lutte, malgré les 
moyens limités et pour cer-
tains, leur faible émission de 
gaz à effet de serre.

Le Togo s’est engagé pour la 
réduction des émissions de 
gaz à effet de serre, à travers 
notamment une politique de 
promotion des énergies re-
nouvelables et une campagne 
nationale de reboisement et de 
préservation de l’écosystème.
Au cours des travaux de la 
COP28, le Président Faure 
Essozimna Gnassingbé, pré-
sentera les mesures prises 
par le Togo afin de renforcer 
la résilience des populations 
face aux effets du changement 
climatique, conformément à 
la Feuille de route gouverne-
mentale Togo 2025. Il renou-
vellera également devant la 
communauté internationale, 
son engagement en faveur du 
climat. 

En marge des travaux, la dé-
légation togolaise est attendue 
à plusieurs autres événements 
notamment la table ronde pré-
sidentielle sur l’investisse-
ment vert en Afrique, le Som-
met des leaders du G-77 et la 
Chine sur le changement cli-
matique, le lancement public 
du rapport du Centre africain 
sur le climat, le lancement du 
Consortium Battery Energy 
Storage Systems (BESS) et la 
Journée de l’Afrique.
Pour rappel, la Conférence 
des parties sur le climat (COP) 
est un événement planétaire 
annuel organisé à l’initiative 
des pays signataires de la 
Convention cadre des Nations 
unies sur le Changement cli-
matique (CCNUCC).

Des projets de développement 
de Canal + au Togo ; l’avan-
cement de ces projets et les 

ambitions de Canal + sur le Togo, 
avec principalement deux axes forts 

de développement étaient au cœur des 
échanges.
A en croire Jacques Dupuy, président 
de Canal + international, le premier 
axe consistera à prolonger tous les 
investissements de Canal + dans le 
digital, au travers ce qui est déjà fait 

sur la fibre, afin qu’un bon nombre de 
foyers togolais puissent avoir accès à 
une offre de fibre à bon marché. 
Le second axe est le volet des conte-
nus audiovisuels. L’accent sera mis 
sur les séries et les émissions qui 
peuvent être développées et réalisées 
au Togo.
« Ce qui est très encourageant, c’est 
que depuis 18 mois, on voit émerger 
des films africains, souvent dans le re-

gistre des comédies qui fonctionnent 
très bien dans les cinémas africains et 
qui commencent à rayonner dans des 
salles de cinéma en Europe, des salles 
dédiées, non seulement au cinéma 
africain, mais aussi pour le grand pu-
blic », a déclaré Jacques Dupuy. 
Selon lui, dans les mois à venir, la 
plus grande opportunité sera les séries 
et en parallèle, Canal + continuera à 
soutenir le cinéma.

Il a par ailleurs précisé que la Cheffe 
du gouvernement lui a confié qu’il y 
a une vraie ambition pour ce pays qui 
est très riche en histoire et très riche 
en talent, d’apparaître plus au travers 
de séries.
« La concurrence oblige toutes les 
entreprises à s’adapter aux besoins 
du consommateur » a martelé Jacques 
Dupuy, président de Canal+ interna-
tional.

Bernard AFAWOUBO 

Yves ATCHANOUVI

Yves ATCHANOUVI

Patience SALLAH

Patience SALLAH
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Construction de l’extension de la Centrale photovoltaïque de Blitta

18ème Foire internationale de Lomé

18è Foire de Lomé 

Le Togo et AMEA Power signent un accord de financement 

L’événement se poursuit jusqu’au 10 décembre prochain 

Ramco met en exergue les produits LG

Le Togo et la société 
AMEA Power basée aux 
Emirats arabes unis, 
ont procédé le samedi 
02 décembre 2023, à 
DubaÏ, à la signature 
d’un protocole d’accord 
de financement pour 
la construction de 
l’extension de la 
Centrale photovoltaïque 
de Blitta.

La ministre du commerce, de l’artisanat et de la 
consommation locale, a, à travers un communiqué 
rendu public le vendredi 1er décembre 2023, prorogé 
la 18ème Foire internationale de Lomé jusqu’au 
dimanche 10 décembre prochain.

Ramco a organisé vendredi à Lomé un séminaire technique B2B. 
C’était à l’occasion de sa journée à la 18è Foire internationale 
de Lomé (FIL). La société a entretenu les entreprises et les 
invités sur la qualité des produits de marque LG.

La cérémonie de signa-
ture de ce protocole 
d’accord de finance-

ment s’est déroulée en marge 
des travaux de la 28ème édi-
tion de la Conférence des par-
ties sur le climat (COP28), en 
présence du Président de la 
République, Faure Essozim-
na Gnassingbé.
Les documents ont été pa-
raphé par Mawunyo Mila 
Ami Aziablé, Ministre délé-
gué auprès du Président de la 
République chargé de l’Ener-
gie et des mines et de Hussain 
Jasim Al Nowais, président 
de la société AMEA Power.
La signature de cet accord 
marque une étape cruciale 

pour le Togo dans son enga-
gement en faveur de l’éner-
gie renouvelable.
Ainsi, la Centrale photovol-
taïque de Blitta, disposera 
désormais d’une capacité 
supplémentaire de 30 MW 
et d’un stockage de batterie 
supplémentaire d’au moins 
10 MWh, cela portera sa ca-
pacité production de 70 MW 
à 100MW au totale.
Ainsi, l’augmentation de la 
capacité de production de la 
centrale photovoltaïque de 
Blitta, répond parfaitement 
à la vision du Chef de l’Etat 
togolais.
Conformément à la vision du 
chef de l’Etat de diversifier 
les sources d’énergie, de pro-
mouvoir le développement 

durable et de faire du Togo 
un pays de référence en la 
matière sur le continent, le 
pays de Faure Gnassingbé, 
s’est engagé depuis quelques 
années dans une politique de 
promotion des énergies re-
nouvelables avec la construc-
tion de la centrale solaire 
photovoltaïque de Blitta, la 
plus grande de la sous-région 
ouest africaine, à ce jour. 
L’initiative présidentielle 
Cizo, d’électrification rurale 
à partir de kit solaire indivi-
duel, les projets d’installation 
des mini-centrales solaires et 
des mini-grids dans les ré-
gions économiques du pays 
ne sont pas du reste.
D’autres initiatives sont en 
cours de réalisation notam-

ment la construction d’une 
centrale solaire de 50 mé-
gawatts (MW) raccordée au 
réseau public, d’une centrale 
solaire photovoltaïque de 
30 MW de Dapaong et des 
centrales solaires photovol-
taïques de Kara et de Sokodé 
(scalling solar).
L’ambition du Togo est d’at-
teindre 50 % d’énergies re-
nouvelables dans le mix 
énergétique d’ici à 2030 et 
de réduire les émissions rela-
tives à ce secteur à hauteur de 
8 % à l’horizon 2025.
Toutes ces réalisations d’en-
vergure font d’ailleurs partie 
des actions phares présentées 
au Pavillon dédié au Togo à 
la 28è édition de la Confé-
rence des parties sur le climat 
(COP28).
AMEA Power est l’une des 
sociétés d’énergie renouve-
lable à la croissance la plus 
rapide de la région, avec un 
pipeline d’énergie propre de 
plus de 6 GW dans 20 pays.
Fondée en 2016, AMEA 
Power a réuni une équipe de 
premier plan d’experts mon-
diaux de l’industrie pour ré-
aliser des projets en Afrique, 
au Moyen-Orient et sur 
d’autres marchés émergents.
AMEA Power compte déjà 

plus de 1 230 MW de pro-
jets d’énergie propre en ex-
ploitation ou en construction 
au Burkina Faso, en Égypte, 
en Jordanie, au Maroc et au 
Togo. Pour soutenir sa crois-
sance, AMEA Power étend 
rapidement ses investisse-
ments dans l’éolien, le so-
laire, le stockage d’énergie et 
l’hydrogène vert, démontrant 
ainsi son engagement à long 
terme dans la transition éner-
gétique mondiale.
Pour réaliser ses projets, 
AMEA Power travaille en 
partenariat étroit avec des 
chaînes d’approvisionne-
ment mondiales, des institu-
tions financières et des ache-
teurs d’électricité, qui se sont 
engagés dans des accords 
d’achat d’électricité (PPA) à 
long terme.
Dans le cadre de son enga-
gement envers le développe-
ment économique et social, 
AMEA Power travaille en 
étroite collaboration avec 
les parties prenantes locales 
pour établir des programmes 
qui font progresser les com-
munautés locales voisines de 
nos projets d’énergie renou-
velable.

Initialement prévu pour 
s’achever le dimanche 03 
décembre, la Foire se pro-

roge jusqu’au 10 décembre 
prochain. C’est ce qui en a 
décidé la ministre en charge 
du commerce.
Selon Rose Kayi Mive-

dor-Sambiani, cette décision 
a été prise dans le but de per-
mettre à toute la population 
de tirer pleinement profit de 
cette dynamique et de toutes 
les opportunités.
« Les prix des tickets d’en-
trée sont par ailleurs revus à 
la baisse et sont désormais de 
300 FCFA de lundi au ven-
dredi et de 500 FCFA du sa-

medi au dimanche. En outre, 
l’entrée est gratuite pour les 
enfants de moins de 10 ans 
accompagnés de leurs pa-
rents » indique Rose Kayi 
Mivedor-Sambiani, ministre 
du commerce, de l’artisanat 
et de la consommation locale.
Par ailleurs, la ministre invite 
toute la population à faire 
massivement le déplacement 

du centre togolais des exposi-
tions et foires de Lomé (CE-
TEF-Lomé), pour non seu-
lement découvrir et acheter 
les produits, mais aussi pour 
bénéficier des services offerts 
sur le site.
Démarrée depuis le 22 no-
vembre dernier, la foire inter-
nationale de Lomé, bat son 
plein.

Les responsables de la société 
ont dévoilé les différents types 
de produits LG commerciali-

sés au Togo. Il s’agit des produits de 
climatisation et interactifs.
Ablaye Mbow, SAC Sales Engineer 
LG Sénégal, a fait savoir que les pro-
duits de climatisation résidentielle 
et commerciale de marque LG dis-

posent d’une efficacité énergétique.
« Nos produits ne sont pas éner-
givores. Dans le monde du bâtiment 
par exemple, 42 % de la facture 
d’électricité sont consommés par la 
climatisation. Il est donc nécessaire 
de voir comment faire pour que la 
climatisation réponde aux normes et 
donne du confort. Dans ce cas, il ne 

faut pas regarder seulement la tem-
pérature mais la qualité de l’air de 
l’intérieur. LG a des solutions pour 
la purification de l’air dans ses unités 
intérieures qui vous donne jusqu’à 
99 % d’air. Il s’agit  d’une solution 
avec une qualité de l’air dans un en-
vironnement vivant », a- t-il  déclaré.
M. Mbow a également insisté sur 
la durabilité qui devra permettre de 
s’assurer que le produit peut aider à 
avoir un retour sur investissement.
« Quand vous avez un produit, vous 
devez vous attendre qu’il  puisse 
durer avec vous. Il faut s’assurer 

aussi que le coût de possession soit 
moindre pour que vous puissiez ren-
trer sur vos investissements », a-t-il 
ajouté.
Balla Diouf, Id  Sales Manager 
Electronics Sénégal, est allé dans le 
même sens. Il a souligné que la so-
ciété n’est pas qu’un simple vendeur 
mais elle vise aussi la satisfaction de 
ses clients.
« Nous  faisons de l’accompagne-
ment avant pendant et après-vente. 
Au-delà d’une simple marque, LG 
est une philosophie. Nous nous en-
gageons à vous offrir des produits 
électroniques de dernières généra-
tions qui répondent et correspondent 
à votre style de vie tout en tenant 
compte de votre budget. C’est dans 

ce sens que nous disposons des dif-
férentes gammes de produits  faciles 
à comprendre et très intéressants qui 
correspondent à vos besoins », a-t-il 
indiqué.
Egalement présent à la rencontre, 
le président manager de la zone 
ouest-africain, Jiung Park dit être sa-
tisfait des relations que LG entretient 
avec Ramco au Togo depuis plus de 
30 ans.
« C’est un honneur pour moi d’être 
ici pour pouvoir créer cette synergie 
et accompagner le peuple togolais à 
connaitre LG en profondeur avec ses 
nouveautés technologiques », a-t-il 
laissé entendre.

Togo en live 

Bernard AFAWOUBO 

Patience SALLAH
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Renforcement de l’autonomisation des femmes 

IATF 2023 

La BOA-Togo accorde 1 milliard FCFA à l’AFCET

Les accords commerciaux et de transactions évalués à 
43,8 milliards de dollars américains

Dans l’optique de renforcer l’autonomisation 
économique des femmes entrepreneures au 
Togo, la Bank Of Africa (BOA-Togo), a conclu 
le mercredi 29 novembre 2023 à Lomé, un 
partenariat historique avec l’Association des 
Femmes Chefs d’Entreprises du Togo (AFCET).

La Banque africaine d’import-export (Afreximbank) a annoncé le vendredi 1er 
décembre 2023, au Caire, que la troisième Foire commerciale intra-africaine 
(IATF2023), qui s’est tenue au Caire du 9 au 15 novembre, a vu la conclusion d’accords 
commerciaux et de transactions évalués à 43,8 milliards de dollars américains.

Bernard AFAWOUBO 

Patience SALLAH

D’un montant glo-
bal d’un milliard de 
FCFA, cet accord 

vise à étendre l’accès au fi-
nancement aux petites et 
moyennes entreprises diri-
gées par des femmes, cataly-
sant ainsi le potentiel entre-
preneurial féminin au Togo.
Cet accord s’inscrit dans la 
continuité des actions de la 
Bank Of Africa-Togo enga-
gées envers l’entrepreneu-
riat féminin. Reconnue pour 
son expertise financière, 
la BOA-Togo, s’associe à 
l’AFCET dans le cadre d’un 
partenariat visionnaire.
A en croire Valentine Sama, 
présidente de l’AFCET, cette 

convention vient à point 
nommé pour renforcer et 
densifier la productivité et 
davantage accroitre la classe 
moyenne.
« Nous voulons par ce finan-
cement rentrer dans un cercle 
vertueux de renforcement de 
création de richesse à tous 
niveaux » a-t-elle indiqué.
Et de déclarer que « Je 
suis convaincue que cette 
convention ouvre la voie à 
un développement soutenu 
et continue de nos entre-
prises et à l’épanouissement 
de nos collaborateurs, venant 
ainsi appuyer la feuille de 
route gouvernementale Togo 
2025 ».
Ce partenariat s’articule au-
tour de plusieurs axes straté-
giques, comprenant la défi-

nition d’un cadre dynamique 
et évolutif, l’accompagne-
ment technique et financier 
des entrepreneures membres 
de l’AFCET, et la mise en 
place de garanties favorisant 
un accès facilité au finance-
ment. 
A travers cette convention, 
la BOA-Togo s’engage à 
mettre à disposition une en-
veloppe financière globale 
pour financer les projets des 
PME dirigées par les femmes 
membres de l’AFCET. Avec 
des conditions de rembourse-
ment étalées sur une période 
allant jusqu’à 72 mois et une 

couverture allant jusqu’à 
100% du prix d’achat HT 
de l’équipement, BOA-TO-
GO facilitera l’acquisition 
d’équipements modernes et 
de qualité supérieure.
De son côté l’AFCET agira 
en tant que facilitateur, of-
frant aux entrepreneures un 
accès privilégié à des ses-
sions de formation, de men-
torat et de coaching. L’asso-
ciation s’engage également à 
fournir un accompagnement 
dans la gestion des projets 
financés, simplifiant ainsi 
les procédures et renforçant 
l’impact positif sur le secteur 

entrepreneurial féminin to-
golais.
BOA-TOGO et l’AFCET 
sont convaincus que ce par-
tenariat innovant jouera un 
rôle clé dans la stimulation 
de la croissance économique 
du Togo. En collaborant 
pour faciliter l’accès aux res-
sources financières et pro-
fessionnelles de qualité, les 
deux entités affirment leur 
engagement commun en fa-
veur du développement so-
cio-économique du pays.
Au-delà des avantages in-
dividuels pour les entrepre-
neures, cette collaboration 
entre BOATOGO et l’AF-
CET promet des retombées 
positives pour le dévelop-
pement économique global 
du Togo. Elle encouragera 
l’investissement dans l’en-
trepreneuriat féminin, amé-
liorera la productivité et la 
rentabilité des entreprises di-
rigées par des femmes, tout 
en contribuant à la sécurité 
alimentaire et à la création 
d’emplois dans le pays. 

Les organisateurs de cet évé-
nement continental ont dans 
le compte rendu final indi-

qué que ce montant représentait la 
valeur de 426 accords conclus dans 
21 secteurs couvrant 52 pays. 
Selon Kanayo Awani, vice-prési-
dente exécutive d’Afreximbank, 
130 pays ont participé au salon, 
qui attiré 1 939 exposants et 28 282 
participants présents physiquement 
et à travers la plateforme virtuelle 
de l’IATF.
L’une des transactions notables 
comprenait le cadre d’exporta-
tion d’agriculture pour la sécurité 
alimentaire exécuté par plusieurs 
pays africains (en tant que pays 
d’origine) et les plates-formes in-
dustrielles intégrées ARISE, Arise 
IIP (en tant qu’investisseur princi-
pal) dans lesquelles Afreximbank a 
engagé 2 milliards de dollars amé-
ricains pour stimuler la production, 
la transformation et le commerce 
intra-africain des produits agricoles 
et offrir aux agriculteurs et aux 
entreprises agroalimentaires afri-
caines des opportunités d’accéder à 

des marchés plus vastes à travers le 
continent.
« L’IATF s’est imposée avec succès 
comme le principal événement de 
commerce et d’investissement en 
Afrique, avec la capacité unique 
d’accroître le commerce et les in-
vestissements intra-africains, en 
particulier dans le contexte de la 
mise en œuvre de la Zone de libre-
échange continentale africaine 
(ZLECAf) » a déclaré Kanayo 
Awani, vice-présidente exécutive 
d’Afreximbank.
Qui a par ailleurs ajouté que « 
En m’appuyant sur les succès de 
l’IATF2018 et de l’IATF2021, 
je suis fier de dire que le buzz et 
l’énergie générés par l’IATF2023 
se feront sentir dans toute l’Afrique 
et au-delà pendant de nombreuses 
années à venir. Ensemble, nous 
avons exploré de nouvelles possi-
bilités et ouvert de nouvelles portes 
pour un avenir meilleur pour notre 
continent ».
L’IATF2023 a débuté le 9 novembre 
et comprenait une cérémonie d’ou-
verture officielle, un sommet pré-
sidentiel auquel s’est adressé le 
président Abdel Fattah Al Sisi de 
la République arabe d’Égypte, un 

forum sur le commerce et l’inves-
tissement, le Creative Africa Nexus 
(CANEX), un forum automobile 
africain, le programme d’entrepre-
neuriat des jeunes de l’UA, une 
conférence des sous-souverains, 
un sommet de la diaspora, une se-
maine de l’industrialisation afri-
caine et un forum sur la durabilité 
et l’investissement du tourisme 
africain. Une série d’événements 
parallèles ont également été orga-
nisés dans le cadre du salon.
La prochaine édition de l’IATF sera 
accueillie en 2025 par l’Algérie.
À propos du Salon intra-africain
Organisée par la Banque africaine 
d’import-export (Afreximbank), 
en collaboration avec la Commis-
sion de l’Union africaine (CUA) et 
le Secrétariat de la Zone de libre-
échange continentale africaine 
(ZLECAf), la Foire commerciale 
intra-africaine (IATF) vise à offrir 
une plateforme unique pour facili-
ter l’échange d’informations sur le 
commerce et les investissements 
à l’appui de l’augmentation du 
commerce et des investissements 
intra-africains, en particulier dans 
le contexte de la mise en œuvre de 
l’Accord de libre-échange conti-

nental africain (ZLECAf). L’IATF 
rassemble des acteurs continentaux 
et mondiaux pour présenter et ex-
poser leurs produits et services 
et explorer les opportunités com-
merciales et d’investissement sur 
le continent. Il fournit également 
une plate-forme pour partager des 
informations sur le commerce, les 
investissements et les marchés avec 
les parties prenantes et permet aux 
participants de discuter et d’identi-
fier des solutions aux défis auxquels 
sont confrontés le commerce et les 
investissements intra-africains. 
Outre les participants africains, 
le salon est également ouvert aux 
entreprises et aux investisseurs de 
pays non africains intéressés à faire 
des affaires en Afrique et à soutenir 
la transformation du continent par 
l’industrialisation et le développe-
ment des exportations.
À propos d’Afreximbank
La Banque africaine d’import-ex-
port (Afreximbank) est une ins-
titution financière multilatérale 
panafricaine chargée de financer 
et de promouvoir le commerce in-
tra-africain et extra-africain. De-
puis 30 ans, la Banque déploie des 
structures innovantes pour fournir 
des solutions de financement qui 
soutiennent la transformation de 
la structure du commerce africain, 
accélérant l’industrialisation et le 
commerce intra-régional, stimulant 
ainsi l’expansion économique en 

Afrique. Fervent partisan de l’Ac-
cord de libre-échange continental 
africain (ZLECAf), Afreximbank 
a lancé un système panafricain de 
paiement et de règlement (PAPSS) 
qui a été adopté par l’Union afri-
caine (UA) comme plateforme 
de paiement et de règlement pour 
soutenir la mise en œuvre de l’Ac-
cord de libre-échange continental 
africain (ZLECAf). ZLECAf. En 
collaboration avec le Secrétariat de 
la ZLECAf et l’UA, la Banque met 
en place un fonds d’ajustement de 
10 milliards de dollars américains 
pour aider les pays à participer effi-
cacement à la ZLECAf. 
Fin 2022, le total des actifs et ga-
ranties d’Afreximbank s’élevait à 
plus de 31 milliards de dollars, et 
les fonds de ses actionnaires s’éle-
vaient à 5,2 milliards de dollars. 
La Banque a décaissé plus de 86 
milliards de dollars entre 2016 et 
2022. Afreximbank bénéficie de 
notations de qualité investissement 
attribuées par GCR (échelle inter-
nationale) (A), Moody’s (Baa1), 
Japan Credit Rating Agency (JCR) 
(A-) et Fitch (BBB). Afreximbank 
est devenue une entité de groupe 
comprenant la Banque, sa filiale de 
fonds d’impact appelée Fonds pour 
le développement des exportations 
en Afrique (FEDA) et sa filiale de 
gestion d’assurance, AfrexInsure, 
(ensemble, « le Groupe »).
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BRVM COMPOSITE 209,92

Variation Jour -1,40 %

Variation annuelle 3,30 %

BRVM PRESTIGE 98,76

Variation Jour 0,02 %

Variation annuelle -1,24 %

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 7 809 658 965 346 -1,40 %

Volume échangé (Actions & Droits) 506 845 140,92 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 365 599 489 5,01 %

Nombre de titres transigés 43 2,38 %

Nombre de titres en hausse 10 25,00 %

Nombre de titres en baisse 21 5,00 %

Nombre de titres inchangés 12 -14,29 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 10 288 603 317 348 -0,21 %

Volume échangé 24 961 392,04 %

Valeur transigée (FCFA) 237 684 000 394,16 %

Nombre de titres transigés 4 -60,00 %

Nombre de titres en hausse 1 -87,50 %

Nombre de titres en baisse 1

Nombre de titres inchangés 2 0,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SOGB CI (SOGC) 2 795 7,50 % -50,71 %

ECOBANK TRANS. INCORP. TG (ETIT) 18 5,88 % -5,26 %

BANK OF AFRICA BF (BOABF) 6 880 5,85 % 32,31 %

UNIWAX CI (UNXC) 615 2,50 % -20,13 %

VIVO ENERGY CI (SHEC) 830 2,47 % 10,67 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

ORAGROUP TOGO (ORGT) 2 440 -6,15 % -37,83 %

ORANGE COTE D'IVOIRE (ORAC) 10 800 -5,68 % 5,78 %

CFAO MOTORS CI (CFAC) 845 -5,59 % -9,14 %

PALM CI (PALC) 6 500 -4,41 % -37,41 %

BANK OF AFRICA SENEGAL (BOAS) 3 000 -3,23 % 22,45 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 102,60 -0,49 % -1,55 % 6 221 52 072 330 38,70

BRVM - SERVICES PUBLICS 5 518,88 -2,66 % 6,07 % 22 694 172 565 230 8,64

BRVM - FINANCES 15 84,59 0,12 % 12,02 % 461 678 104 036 709 6,61

BRVM - TRANSPORT 2 366,76 0,00 % 7,33 % 894 1 324 500 8,13

BRVM - AGRICULTURE 5 146,90 -0,19 % -48,19 % 3 728 16 883 025 6,86

BRVM - DISTRIBUTION 7 324,94 -2,56 % -9,37 % 11 425 18 543 195 11,27

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 110,49 0,00 % -5,26 % 205 174 500 -

INDICES SECTORIELS 

Indicateurs BRVM COMPOSITE

PER moyen du marché 10,59

Taux de rendement moyen du marché 8,57

Taux de rentabilité moyen du marché 9,36

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 131

Volume moyen annuel par séance 492 801,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 177 897 942,75

Indicateurs BRVM COMPOSITE

Ratio moyen de liquidité 14,76

Ratio moyen de satisfaction 48,60

Ratio moyen de tendance 329,39

Ratio moyen de couverture 30,36

Taux de rotation moyen du marché 0,05

Prime de risque du marché 3,55

Nombre de SGI participantes 32

vendredi 1 décembre 2023 N° 228

BRVM 30 105,70

Variation Jour -1,46 %

Variation annuelle 5,70 %

Base = 100 au 02 janvier 2023 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM-PRESTIGE 10 98,76 0,02 % -1,24 % 465 979 164 980 859 6,02

BRVM-PRINCIPAL 36 102,94 -2,41 % 2,94 % 40 866 200 618 630 13,93

INDICES PAR COMPARTIMENT
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Amélioration des transports en milieu rural

Projets intégrateurs 

Industrialisation au Bénin

L’Ouganda obtient un prêt d’environ 252 millions USD 

La Cemac obtient plus de 6 000 milliards
 de FCFA de promesses d’investissement

La GDIZ annonce la transformation 
de 600.000 tonnes de soja en 2024

(CROISSANCE AFRIQUE)- Le Conseil d’administration du Groupe de la Banque 
africaine de développement  a approuvé, le 1er décembre 2023, à Abidjan, 
l’octroi d’un prêt de 252,83 millions USD à l’Ouganda, pour financer la 
construction de la route Laropi-Moyo-Afoji et Katuna-Muko-Kamuganguzi.

(Investir au Cameroun) - La Communauté économique et monétaire 
de l’Afrique centrale (Cemac), qui regroupe six pays (Cameroun, 
Centrafrique, Congo, Gabon, Guinée équatoriale et Tchad), annonce 
avoir obtenu des promesses d’investissement de 9,2 milliards d’euros 
(plus de 6 034 milliards de FCFA) pour le financement de ses 13 projets 
d’intégration régionale lors d’une table ronde des investisseurs tenue les 
28 et 29 novembre dernier à Paris (France). Ce montant représente 104% 
de l’objectif initial de 8,8 milliards d’euros, affirme Michel-Cyr Djiena 
Wembou, secrétaire permanent du Comité de pilotage du Programme des 
réformes économiques et financières de la Cemac (Pref-Cemac).

D’une production de 400.000 tonnes pour le compte de la campagne 
2022-2023, la Zone industrielle de Glo-Djigbé (GDIZ) pourra atteindre 
d’ici 2024, une capacité de transformation de 600.000 tonnes de soja. 
Létondji BEHETON, directeur général de la Société d’investissement et 
de promotion de l’industrie (SIPI-BENIN), a fait l’annonce vendredi 24 
novembre 2024, lors d’une rencontre avec la presse.

L’appui financier se com-
pose de deux prêts : un de 
179,68 millions de dollars 

de la Banque africaine de dévelop-
pement et l’autre de 73,15 millions 
de dollars, du Fonds africain de dé-
veloppement, le guichet de prêt à 
taux concessionnels du Groupe de 
la Banque.
« Le Projet de route Laopi-Moyo-
Afoji/Katuna-Muko-Kamugangu-
zi vise à améliorer la connectivité 
des transports en milieu rural et 
à faciliter l’intégration régionale 
dans les districts de Kabale, Ru-
banda et de Moyo en Ouganda. Il 
devrait stimuler les revenus, ap-

profondir l’intégration régionale 
et faciliter le commerce tout en 
ouvrant un autre corridor de trans-
port reliant l’Ouganda, le Soudan 
du Sud et la République centra-
fricaine », a déclaré Augustine 
Ngafuan, responsable pays de la 
Banque africaine de développe-
ment en Ouganda.
« La réalisation de cette infrastruc-
ture permettra donc aux opérateurs 
économiques le long de cette route 
de réduire les coûts et les délais 
d’exécution tout en améliorant 
l’efficacité de la logistique des 
transports », a-t-il ajouté.
En plus des deux routes princi-

pales, le projet va réaliser des amé-
nagements connexes : construction 
de routes dans les petites villes  et 
implantation d’équipements de cir-
culation non motorisés (passerelles 
et pistes cyclables) dans les loca-
lités de Moyo et de Laropi, dans 
le Nord-Ouest ; l’éclairage public 
pour améliorer l’environnement 
des affaires pour les commerçants 
; la construction de voies piétonnes 
et de pistes cyclables pour amélio-
rer la mobilité.
Il est également prévu la construc-
tion d’étals de marché dotés d’ins-
tallations frigorifiques à Kashasha/
Katuna, Moyo et Laropi avec des 

équipements de réfrigération à 
l’appui des activités commerciales 
qui ont actuellement lieu en plein 
air pour améliorer les recettes gé-
nérées par les produits périssables 
comme le poisson et les légumes.
Par ailleurs des ouvrages de protec-
tion contre les inondations seront 
réalisés à Laropi pour renforcer la 
résilience des populations face aux 
effets changements climatiques et 
ainsi réduire les perturbations des 
activités commerciales.
Enfin, il sera construit un poste 
frontière à passage unique à Afo-
ji/Jale pour renforcer les activités 
commerciales et les transports et 
faciliter l’harmonisation, la syn-
chronisation et la coordination de 
la chaîne des opérations et formali-
tés de passage à la frontière.
La route Laropi-Moyo-Afoji se 
trouve au nord-ouest de l’Ougan-

da, dans le district de Moyo, qui 
compte environ 140 000 habitants. 
Environ 80 % des terres du district 
sont arables et appropriées pour 
l’agriculture et l’horticulture.
La sous-région du Nil occidental 
héberge actuellement plus de 500 
000 réfugiés provenant de la Ré-
publique démocratique du Congo 
et du Soudan du Sud. La route 
fournira un accès vital à plusieurs 
camps de réfugiés et appuiera les 
communautés agricoles des dis-
tricts de Kabale et de Rubanda, qui 
affichent une population de 460 
000 habitants.
Notons qu’au mois de novembre 
2023, le portefeuille actif du 
Groupe de la Banque africaine de 
développement en Ouganda com-
prenait 35 projets pour des engage-
ments de 1,95 milliard de dollars.

Ces 13 projets intégra-
teurs, qui représentent le 
volet « infrastructures » 

du Programme économique ré-
gional (PER), portent sur quatre 

axes : le développement des 
infrastructures physiques, le 
renforcement de la production 
d’énergie, la promotion du mar-
ché unique et la diversification 

économique. Ils visent à déve-
lopper les échanges commer-
ciaux régionaux, à augmenter 
la transformation locale des res-
sources naturelles, à industriali-

ser davantage les économies et 
à renforcer leur résilience aux 
chocs futurs.  Dans le cadre de 
ces projets, il est par exemple 
prévu la construction du poste 
de contrôle unique de Koutéré, 
un village frontalier entre le Ca-
meroun et le Tchad.  
Le premier programme de pro-
jets intégrateurs de la Cemac 
a été adopté par la Conférence 
des chefs d’État à l’occasion 
du Sommet extraordinaire de 
Yaoundé en novembre 2019. Les 
11 projets sélectionnés alors par 
le Copil Pref-Cemac avaient en-
suite été présentés aux bailleurs 
de fonds au cours d’une table 
ronde organisée en novembre 
2020 dans la capitale française. 
« Près de 3,8 milliards d’euros 
pour un montant recherché de 
3,3 milliards d’euros avaient 
alors été mobilisés, et à ce jour, 

8 0 % 
desdits projets ont effectivement 
démarré », indiquait la Cemac 
en juillet dernier.
S’agissant du deuxième pro-
gramme de 13 projets intégra-
teurs, il a été adopté au terme 
de la 15e session ordinaire de la 
Conférence des chefs d’État en 
mars 2023 toujours à Yaoundé 
qui, au regard de la réussite de 
la mobilisation des fonds pour 
le premier programme, a jugé 
nécessaire de mettre sur pied un 
second programme. Ce, en vue 
de renforcer l’intégration phy-
sique et commerciale des États, 
de résister aux chocs futurs et de 
mieux tirer profit de la zone de 
libre-échange continentale afri-
caine (Zlecaf), selon la même 
source.

Au terme de la première 
phase d’exploitation 
de 400 ha à la Zone 

industrielle de Glo-Djigbé, 
BENIN ORGANICS et BE-
NIN AGRI BUSINESS sont 
les deux unités de transfor-
mation de soja déjà opération-
nelles. La première, spéciali-

sée dans la transformation de 
soja organique, a une capacité 
de transformation annuelle 
de 60.000 tonnes, tandis que 
BENIN AGRI BUSINESS, 
en place pour la transforma-
tion de soja conventionnel, est 
dotée d’une capacité annuelle 
de transformation qui avoisine 

les 150.000 tonnes.
La société NAP SARL en 
cours d’installation, démarre 
ses activités en 2024, avec un 
objectif de 50.000 tonnes de 
soja par an.
Face aux professionnels des 
médias vendredi 24 novembre 
2023, le directeur général de 

la Société d’investissement et 
de promotion de l’industrie a 
présenté le bilan en matière 
de transformation de soja au 
Bénin ces dernières années. 
« Avant 2018, la production 
totale de soja au Bénin était 
de 22.000 tonnes. Entre 2022 
et 2023, nous avons enregis-
tré une production record de 
400.000 tonnes », a-t-il confié 
avant d’annoncer le record 
attendu pour 2024. « Pour la 
campagne 2023-2024, le mi-
nistère de l’agriculture nous 
a informés que nous atten-
dons une production record 
de 600.000 tonnes », a ajouté 
Létondji BEHETON. A l’en 
croire, la GDIZ dans sa poli-
tique de transformation des 

produits agricoles, s’assure 
de ce que les investisseurs ne 
manquent pas de matières pre-
mières.
La Zone industrielle de 
Glo-Djigbé, fruit de la 
joint-venture entre le Groupe 
ARISE et le gouvernement 
béninois, a enregistré en deux 
ans d’exploitation (2021-
2023), l’installation de 36 in-
vestisseurs opérant dans les 
secteurs de la transformation 
du cajou, le textile, de soja, 
les emballages, etc. Sur ce 
nombre, 12 investisseurs sont 
déjà opérationnels, et em-
ploient de façon directe, plus 
de 10.000 jeunes béninois.

www.24haubenin.bj



N°872 du Lundi 04 Décembre 2023

Santé 

Zoom | La renaissance l’arbitrage togolais sur le plan international 

La campagne de vaccination contre le VPH Lancée 
à Tohoun dans le district du Moyen-Mono

Un coup de maître de la Fédération Togolaise de Football

Chaque année, on es-
time à 604 000, le 
nombre de nouveaux 

cas de cancer du col de l’uté-
rus dans le monde et plus de 
la moitié soit environ 342 
000 en meurent. Plus de 90% 
de ces décès surviennent 
malheureusement dans les 
pays en voie de développe-
ment dont le Togo. En effet, 
selon le rapport de 2020 de 
l’Agence Internationale de 
Recherche sur le Cancer, le 
cancer du col de l’utérus est 
le deuxième cancer le plus 
meurtrier chez la femme 
togolaise, juste derrière le 
cancer du sein. En 2020, par 
exemple, sur 595 cas enregis-
trés, 417 femmes sont décé-
dées des suites de cette ma-
ladie.
Pour le secrétaire général du 
ministère de la santé et de 
l’hygiène publique, la lutte 
contre le cancer est un enjeu 
majeur pour le Togo. C’est 
alors que de 2015 à 2017, un 
projet pilote de vaccination 

contre le cancer du col de 
l’utérus avec le même vaccin 
a été mis en œuvre dans les 
districts de Golfe et Tchamba 
avec un franc succès et une 
bonne adhésion de la popu-
lation.
« Si nous sommes ensemble 
aujourd’hui, c’est parce que 
le cancer du col de l’uté-
rus peut être prévenu par la 
vaccination et il existe un 
vaccin sûr et efficace contre 

cette terrible maladie. Cette 
campagne de vaccination, 
ciblant les jeunes filles âgées 
de 9 à 14 qui va se poursuivre 
jusqu’au 1er décembre 2023, 
est entièrement gratuite et va 
permettre de protéger 656 
000 jeunes filles, représen-
tant environ 7,8% de la popu-
lation totale du pays », a-t-il 
déclaré.
Dr Kokou WOTOBE a rap-
pelé que le le vaccin contre le 

Virus du Papillome Humain 
sera introduit dans le pro-
gramme de vaccination de 
routine chez les filles de 9 ans 
après cette phase de rattra-
page des filles de 9 à 14 ans.
« A partir du 4 décembre 
2023, le vaccin contre le 
virus du papillome humain 
sera disponible dans tous les 
centres de santé pour les filles 
de 9 ans, couvrant chaque an-
née environ 113 730 d’entre 
elles, soit environ 1,37% de 
la population totale. Au cours 
de cette campagne, l’ad-
ministration du vaccin sera 
couplée à la sensibilisation 
des adolescents à l’hygiène 
menstruelle et la bonne ges-
tion de la période de la puber-
té », a-t-il fait savoir.
La représentante résidente 
de l’UNICEF au Togo a fé-
licité le gouvernement pour 
les progrès enregistrés par 
le Togo ces dernières années 
dans le domaine de la santé. 
Dr Aissata Ba Sidibe a éga-
lement insisté sur le vaccin 
est l’une des découvertes les 
plus importantes de la méde-
cine préventive qui a permis 
de réduire significativement 
la mortalité et la morbidité 
des maladies évitables par la 
vaccination.
« Grâce à la prévention par 
la vaccination, les femmes 
et les jeunes filles au Togo 
et dans la Région africaine 

peuvent être protégées contre 
le cancer du col de l’utérus. 
Il est vrai que le dépistage et 
le traitement méritent d’être 
accessibles et efficaces, mais, 
notre première ligne de dé-
fense est le vaccin contre le 
papillomavirus. C’est un vac-
cin sûr, efficace et qui sauve 
des vies. Il suffit d’une dose 
pour protéger les adoles-
centes et les femmes », a-t-
elle indiqué.
Pour la réussite de cette cam-
pagne, les partenaires ont mo-
bilisé plus de 5 milliards 127 
millions FCFA dont plus de 4 
milliards 340 millions pour 
l’achat du vaccin, pour ac-
compagner le gouvernement 
togolais afin de vacciner plus 
de 656 000 filles âgées de 9 à 
14 ans. Cette vaccination va 
se faire en stratégie fixe dans 
les centres de santé, en straté-
gie avancée dans les établis-
sements scolaires et aussi en 
stratégie mobile.
Les leaders traditionnels, les 
élus locaux, les autorités so-
cio-politiques et administra-
tives, la Société Civile, les 
volontaires, les associations 
des jeunes et des femmes 
engagés la lutte contre les 
cancers à jouer leur partition 
pour la réussite de campagne 
de vaccination. De même, il 
est demandé aux parents de 
faire vacciner leur fille de 9 
à 14 ans pour les protéger 
contre cette grave maladie 
qu’est le cancer du col de 
l’utérus.
Service de Communication 
du MSHP

Des arbitres de la 
trempe de Jona-
than Koffi Ahon-

ton et Vincentia Amédomé, 
grâce à leurs prestations hors 
normes, se sont érigés en 
véritables ambassadeurs de 
cette réussite retentissante de 
la FTF. Ces deux dernières 
années, Vincentia Amédomé, 
en particulier, arbitre profes-
sionnelle de la CAF, a bril-

lamment mis en avant l’arbi-
trage togolais en participant 
à des tournois internationaux 
comme la Coupe du Monde 
Féminine U20, le Cham-
pionnat d’Afrique des Na-
tions (CHAN) et la Coupe du 
Monde Séniors des Dames. 
Sa présence et celle de ses 
collègues arbitres femmes ré-
gulièrement sur le continent 
illustrent l’exceptionnelle 

capacité du Togo à aligner 
régulièrement des quatuors 
féminins dans un paysage ré-
gional généralement habitué 
aux trios féminins.
La demande accrue pour 
l’expertise arbitrale togo-
laise à l’échelle continentale, 
notamment de la part de 
la Confédération Africaine 
de Football (CAF) pour des 

compétitions interclubs, sou-
ligne l’empreinte indélébile 
laissée par la FTF. La présence 
de Jonathan Koffi Ahonton 
dans la liste des officiels des 
rencontres de grande enver-
gure, telles que la finale de 
la Coupe du Monde des U17 
entre l’Allemagne et la France 
qui aura lieu ce samedi 2 dé-
cembre, est un témoignage 
éclatant de cette ascension.
La présélection de Jona-
than Koffi Ahonton pour  la 
prochaine Coupe d’Afrique 
des Nations qui aura lieu en 
Côte d’Ivoire, la CAN U20 et 
la CAN U23 auxquelles il a 
participé révèlent la stratégie 
méticuleuse de la FTF en ma-
tière de formation d’arbitres 

de premier plan. Cette vision 
stratégique est également re-
flétée dans les réalisations re-
marquables des assesseurs et 
commissaires au match togo-
lais, dont l’expertise et l’inté-
grité   contribuent à redéfinir 
les standards de l’arbitrage à 
l’échelle internationale.
Il donc important de rappeler 
que  la Fédération Togolaise 
de Football, sous la direc-
tion éclairée du Colonel Ak-
povy, a non seulement révo-
lutionné l’arbitrage au Togo 
ces dernières années, mais a 
également établi un modèle 
d’excellence qui influence le 
travail des arbitres togolais  
sur le terrain.

Le secrétaire général du ministère de la santé et de l’hygiène publique, 
Kokou WOTOBE et la représentante résidente de l’UNICEF, Dr Aissata Ba 
Sidibe ont procédé lundi à Tohoun au lancement de la campagne natio-
nale de vaccination contre le virus du papilloma humain (VPH) pour la 
prévention du cancer le du col de l’utérus chez les filles de 9 à 14 ans. 
C’était en présence des préfets de Moyen-mono et de Haho, de la directrice 
de cabinet, du directeur régional des enseignements primaire et secon-
daire, des maires, des chefs traditionnels et de la population. Une dizaine 
de filles ont été vaccinées sur place lors du démarrage de cette campagne.

La Fédération Togolaise de Football (FTF), sous 
la houlette du Colonel Guy Kossi Akpovy, a or-
chestré une transformation révolutionnaire de 
l’arbitrage togolais le propulsant sur le plan 
international. Cette évolution, marquée par un 
engagement sans faille pour l’excellence, a élevé 
l’arbitrage togolais à un statut d’élite, tant dans 
les catégories féminines que masculines.
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